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Cette après-midi la voiture du 

gouverneur a éfé renversée sur la 
place du Parlement et les chevaux 
ont pris le mors aux dents. Sans 
le prompt secours apporté par les 
deux messieurs Ricard et autres 
coehers de place qui ont arrêté les 
chevaux, la voilure aurait été mise 
en pièces, sur la g'ille du parc.

Mardi soir MM. Orton et Robert­
son, tous deux M. P,, se rendaient 
à Rideau Hall quand la voiture qui 
les portait chavira à l’encoignure 
d’une rue. Les deux députés oui 
reçu dans leur chute des blessures 
5111 sans dire très graves, ont né 
"èessité toutefois les soins du mé 
deem.

cette charge ajouterait à la répu­
gnance qu’ils ont 4 dénoncer ces 
spéculateurs véreux et éhontés qui 
sont la gangrène du commerce. Il 
fallait donc que l’Etat se chargeât 
de pourvoir aux frais de justice et 
c’est ce que j’ai suggéré.

Késumé Télégraphique |. ia QOKsrroNDj»* loi de

CANADA

La Chambre d’Agriculture Pro­
vinciale de la Nouvelle Ecosse re 
présente avec instance au gouver­
nement fédéral la nécessité de l’é­
tablissement d’une quarantaine à 
Halifax et à Yarmouth.

Un cas singulier de fracture est 
arrivé samedi matin, aux moulins 
Gravel, à Etchemin. Un ouvrier 
de Saint Joseph de Lévis, est en­
tré dans l’établissement pour se 
mettre à l’ouvrage, mais avant de 
commencer son labeur, il s’est assis 
pour remplacer les fortes bottes 
malouines qu’il portait par des pan­
toufles. Il s’est alors croisé une 
jambe sur l’autre, et en mettant 
toutes ses forces pour retirer sa 
chaussure, une fracture s’est pro­
duite audessouB du genou. Le 
malheureux s’est évanoui et a été 
transporté chez le médecin le plus 
proche où il a reçu les soins néces 
•aire».

(Suite)
Lorsque la civilisation a déve­

loppé chez un peuple un grand 
mouvement de transactions et 
d’affaires, la législation doit être 
nettement formulée, les solennités 
qu'elle emploie doivent être claires 
et commandées par l’utilité, et un 
esprit large et équitable doit pré­
sider à leur application. Toute loi, 
en effet, ne tire son efficacité et 

valeur aux yeux du public que 
des consequences avantageuses 
qu’elle entraîne dans la pratique 
journalière des choses.

Dans la loi de faillite que j’ai 
soumise au peuple du Canada, j’ai 
voulu établir en principe le con­
traire de ce qui résulte aujour­
d’hui, dans toute la Puissance, de 
la doctrine et de la procédure, à 
savoir que les tribunaux sont les 
appréciateurs souverains de ce qui 
constitue une fraude, un délit, un 
droit, un devoir, uu pouvoir ; qu’à 
l’encontre d'une législation basée 
sur les uc et coutumes de chaque 
province, il fallait dans l’intérêt 
du commerce extérieur, des rela­
tions étrangères avec les commer 
çants des différents pays du monde, 
passer une loi d’après laquelle 
tout commerçant pût transiger des 
affaires avec sécurité et fût en état 
de se guider au milieu des difficul­
tés qui surgissent à chaque ins­
tant avec notre état de choses ac­
tuel. J’ai aussi voulu démontrer 
qu’il faut surtout se préoccuper du 
sort des actes qui se réalisent aux 
approches de la faillite. Car la 
peine infligée au failli n’est pas 
pour les créanciers de bonne foi 
une protect on efficace. Elle ne 
les défend pas contre les tentatives 
de ceux qui ne voient dans les 
approches de la faillite, qu’un 
motif de se mettre à couvert de 
ses conséquences, qui par complai 
sauce ou par < rainte obtiennent 
soit une partie de l’actif, soit des 
titres et volent ainsi la masse.

Ce qu’il importe beaucoup en 
matière de faillite, c’est de surveil­
ler les actes dont elles deviennent 
l’occasion. Un ne doit pas craindre 
de les cous dérer comme suspects, 
puisque l’immiuence de la fiaude 
prête naturellement à leur impri­
mer ce caractère. Telles sont les 
raisons qui m’ont fait déclarer 
nulles toutes les transactions faites 
à titre gratuit , et certains paie­
ments hâtifs faits par le 
çant dans les deux mois qui précè­
dent sa faillite. Bien plus, j’ai voulu 

l’enrègistrement de certaines

A. X. Talbot, 
Avocat

ri(A sutvre.i

INSTITUT CANADIEN

Dimanehe rochain, à 8 heure* 
au Cercle des amillesde l'institué 
conférence par M. le Dr Valade p 
sujet : “ Impressions de voyage 1 
la Nouvelle Orléans."

Prix d’admission, 10 ets.

sa

AUX DAMES

M. E. Ackroyd a 1 honneur 
d’informer les dames qu’il vient de 
recevoir les Nouvelles modes du 
Printemps de Butterick, dont le 
grand livre pour niodistes a paru 
et est en vente à son magasin, No 
70, rue Sparks.

■N’oubl'ez pas l’adresse,
E. Ackroyd, 70, rue Sparks.

M.Union Saint-Thomas JULIEN.ALPHONSELes membres de cette société sont 
priés de se réunir à leur salle (vis 
à vis la basilique) dimanche, le l5 
courant, à 7Jj heures a. m. précises, 
pour se rendre en corps à la célé­
bration de la fête patronale de l’U­
nion St Joseph de Hull.

N.B.—Les membres qui n’ont pas 
d’insigne pourront s'en procurer à 
la salle.

Pompes FunèbresEntrepreneur k Bnea
*1-=mis-raih

Une rencontre entre les deux 
fameux boxeurs Ryan et bulliven 
doit avoir lieu à la Nouvelle-Or­
léans au mois de mai.

La législature du Dakota a adopté 
le projet de loi permettant aux 
femmes d'occuper des charges pu 
bliques.

On croit que l'ex gouverneur 
Waller sera nommé ambassadeur 
américain à Londres.

EXTKOPE

<363 Rue DALHOUSiE, Ottawa»
Ci-devant occupé par M. Jos. SenécaU

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer an publie d’Ottawa» 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompeh funèbres. Tonte commande qu'on- 
voudra bien lui conéer sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On- 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à lâi 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sort* 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

COUR Ofc PGLICt
Par ordre. | Présidence du juge O’Garij

Ottawa, 12 mars, 1885.
James Burns, ivrognerie, $1 d’amende 

ei $1 de frais.
James Rowan, pour vol chez B. Lang, 

caus« remise à lundi.
Robert Q lail et Alfred Barrie, pour vol 

d'un pot de conlitur-s chez M. J. K. 
St wart. La cause de Quail est remise et 
Barrie est acquitté.

M. A. Rattey,
Sec. Archiviste.

Isidore Coté, 
Président.

3 mai—1 an

^ OGrande Vente à SacrificeLE MONDE BT LA VILLE >x

----- DE------Les réparations au pont McLaren 
sont pou-sées activement.

La cour Suprême s’est «journée 
hier jusqu’à lundi prochain.

Ce soir au théâtre Royal, on 
jouera l’opéra intitulé “ Madame 
Favart.

Les courses du club de raquettee 
des Carabiniers ont lieu cette après- 
midi sur le carré Cartier.

Finnan Haddies à vendre, à 8 cts 
par Iivn, chez N. A. Savard, rue 
Dalhousie.

On se prépare activement aux 
scieries de M. Eddy à reprendre les 
opérations du printemps.

Le pont de chemin de fer érigé 
sur la rivière Dae Joachims sera 
ouvert au trafic â la fin de ce mois.

PËCELÂ1UES, VAISSELLEiksbs

l.e gouvernement anglais a l’in­
tention de consiruire 50 steamers à 
roues placées à l’arrière, qui seront 
employés sur le Nil.

Des volontaires sont réunis se 
crètement à Philippopolis pour en­
vahir la Macédoine. Huit batail­
lons de troupes turques sont partis 
pour le lieu de l’insurrection en 
Albanie.

On rapporte que 4000 soldats 
russes ontquittéTiflis il y a quinze 
jours environ se dirigeant sur Ar- 
kabad.

Les français après cinq jours de 
combat ont emporté toutes les posi­
tions des Chinois autour de Kee- 
lung. 11 y a eu 40 soldats français 
tués et 200 blessés.

LES RHUMES DE CERVEAU

FT VERRERIE1a sirop aux hypophosphites est 
trop connu du public pour qu’il 
soit nécessaire d’en faire l’éloge ; 
mais comme il arrive d’ordinaire, 

les Rhumes et les

Tout doit eire veiuln au prix contant atta de faire place 
pour les nouvelle» marchandises d’automne nul noue, 
viennent d’Europe»au printemps, que 

Bronchites se multi! lient, il est bon, 
à cette époque de l’année, de rap­
peler aux familles que ie sirop aux 
hypophosphites est un iemède pré 
cieux contre les diverses affections 
de la gorge et des poumons.

A la même époque, les Rhumes 
de cerveau deviennent, eux aussi, 
plus fréquents et il ae faut pas ou­
blier qu’on s’en guérit aisemen 
avec VAnti-coryza, poudre blanche 
que l’on prise comme du tabac.,

A vendre dans toutes les phar 
macies. Dépôt général, à Quéuec. 
dans la pharmacie du Dr. Ed. 
Morin, 314 rue St Jean.

C. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.

lanOttawa, 21 Janvier 1884

ROCK 1W A Y A VENDRE AMERS CANADIENS
TRESOR 0ES°DOYSPnPTIQUES<A des conditions libérales. C'est une 

voiture de seconde main et en bon ordre. 
S'adresser à

F. J LY, voiturier.
Coin d“B rues Maria et Bank. 

Ottawa, 5 Nov. 1885.

Oette préparation guérit, 
la Dyspepsie des Tubercuh ux 
nairea, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilitée générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis- -

Préparé par le
Dr N. LACERTE.

Lévis, P.Q..

oa peitri- -

Il règne une grande excitation 
daus les cercles financiers en An 
gleterre par suite de la nouvelle 
reçue cette après-midi que les trom­
pes russes ont pénétré plus avant 
dans l’Afghanistan.

MORTGAGE SALE! ELes souvenirs apportés d’Egypte 
par M. le capitaine Aumond sont 
exhibés depuis quelques joars à la 
salle d’atnusementde M. McCaffrey.

Uu détachement considérable 
-d’ouvriers est parti d’Ottawa hier 
pour ailer travailler à la construc­
tion du chemin de fer du Pacifique.

Le conseil du comté d’Ottawa 
â’eet réuni à Hull, hier. M. le Dr. 
Sauvé de Buckingham, a été élu 
préfet du comté pour l’année cou­
rante.

Les autorités municipales son­
gent à faire construire un nouvel 
égout pour assainir cette partie de 
la vi le qui s’étend du coté de la 
gare du Canada Atlantique.

Le concert qui doit être donné ia 
semaine prochaine par le club de 
la glissoire Taché promet d’être 
l’nn des plus beaux qu’on aura 
jamais entendu en cette ville.

Une somme de $400 a été sous­
crite jusqu’à ce jour pour venir en 
aide à la famille du mécanicien 
Peterkin, tué accidentellement au 
Russell ces jours derniers.

Un cheval appartenant à M. 
Boivin des Chaudières a pris la 
p ur hier sur la rue Sussex et n’a 
pu être arrêté que sur la rue Wel­
lington. L’animal s’est grièvement 
blessé dans sa ceurse.

There will be offered for sale by Public 
*uciion, at 12 o’clock, noon, on Tuesday 
17th day o' Marc i inst, at the office of L.

Olivier. No. 569 Sussex streei, in the 
City of O tawa, under ihe Power of Sale 
coutaiued in a certain Mortgage wh ch 
wil be produce l at the time of sal-- th- 
lollowing lands nameiy : Bast half of lot 
No. four, on the Nor h side of Ottawa 
street, in the City of Ottawa.

Terms will be made k own at the time 
of sal and m y be asceitaln d from the 
undersigned.

commer-
Prix : 30 cte la bouteille.

En vente chez lea pharmaciens et eu 
dépôt ches

<r>SOIRÉEque
transactions servissent de bâses à 
la confiance des gens d'affaires en 
général. Car ceux qui sont contre 
les bureaux d’em égistrement veu­
lent échapper aux investigations 
qui feraient disparaître les appa­
rences trompeuses d’un crédit boi­
teux.

Mais, pour donner de l’efficacité 
à l’opération de cette loi, il faut 
qu’un officier public soit chargé de 
la mettre à exécution. Sa pour­
suite, laissée aux créanciers eux- 
mêmes, ne serait accomplie, en 
effet, qu’avec bien peu de zèle ; le 
souvenir des relations anciennes, 
l’espoir d’en nouer de nouvelles, et 
plus fructueuses, étant des ob.La 
clés q,u’on ne se décide pas facile 
m,ent à franchir.

Bien souvent aussi, il advient 
que certain créancier est porté na 
turellement à l’indulgence pour 
celui qui a succombé à un danger 
qui plane sur sa propre tête. Plus 
la peine est sévère alors, plus sont 
vives ses répugnances à la provo 
quer, et ce sentiment qui fait pré 
voir l’impunité est un encourage 
meut à la fraude.

Ces motifs m’ont paru suffisants 
pour demander que l’Etat nommât 
des officiers publics, chargés de 
mettre la loi à exécution, sans fai 
blesse comme sans faveur, sans 
animosité comme sans mollesse 
Pour obtenir ce résultat, ne fallait- 
il pas que ces officiers publics, les 
syndics, lussent indépendants des 
créanciers et du failli, soustraits à 
la puissance occulte de ces puis­
sants du commerce et libres de 
toute contrainte, de tout intérêt, de 
toute spéculation.

En outre la lo, doit voir avec 
un œil jaloux, à ce que le Syndic 
soit toui entier à l’accomplissement 
des devoirsque ses grands pouvoirs 
lui imposent ; mais, el's place à 
ses côte, uuu .eutmei.e vigilento 
soupçonneuse,défiante, dans laper 
sonne de chaque créancier—qui 
peut exiger le paiement de sa ré­
clamation dans ie cas d’infraction

ELZBAR ALARIE,
71 rue Bolton, Ottawa.-DRAMATIQUE ET MI2ALEVisite Spéciale u Ottawa i».26 juillet 1884

DONNÉE PAR LA
SUCCÈS MERVEILLEUX E. 6. LÂVERDUREFANFARE DES CHAUDIERES

DIMANCHELes chirurgiens du Grand Insti­
tut International pour la guérison 
des maladies de la gorge et des 
poumons, 173 rue Church Toron o, 
seront au GRAND UNION jeudi, 
le 12 mars, le 13 et le 14 pour le 
traitement spécial de tous les mala 
dies des organes respiratoires, telles 
que catarrhe, surdité, bronchite, 
aslhme, faible?”» des poumons et
CCn&û!Qji..J 11.

Ce sont des médecins de grande 
expérience. Ils rendent la santé à 
des milliers de pauvres malades qui 
avaient été condamnés par le. mé 
decins de leurs familles. Ils se 
servent du spiromètre pour éprou­
ver la capacité de leurs poumons, 
de respirateurs pour permettre aux 
médicaments d’agir directement sur 
le siège de la maladie. Le nombre 
considérable de patients qu’ils ont 
sous leurs soins leur permettent de 
mettre leurs p: ix à la portée de tous

Le public p“Ut être sûr que la 
plus grande sincérité préside aux 
réponses données dans les consul­
tations.

Rendez-vous de bonne heure pour 
que les chirurgiens aient le temps 
de faire un examen minutieux.

Les consultations sont gratuites.

MAGASIN GÉNÉRAL DEL. A. OLIVIUR,
Vendor's Solicitor. FERRONNERIELe 15 courant

A la Salle de Musique de St Jean-Bap­
tiste (ancienne église) rue Q leen.

La moirée co nm^nc ua e 8 heures et le» 
portes serout ouvertes à 7 heures.

S»- PRIX D'ADMISSION 
-iôges réset vés,
Autres Su-g-’S...

Ottawa, 25 February 1885 9 f >

Il is Vous trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne

m Si Outils, Mous. lâbh*. I haine,
Bto.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastir,
.25 Cents 
15 Cents

| \ES soumissions cachetées, portant lo 
1J euscription “ Habillements, pour la 
Police à cheval, ” et adressées à l’Ho ara­
ble President du Conseil Privé, Ottawa, 
seront r»çues jusqu’à midi de Vendredi, le 
27 mai*. 1885.

Des formules imprimées de soumission, 
contenant tons les r nseignemen s voulus 
quant aux articles et les quantités requi­
ses seront fournies par le soussigné.

On ne recevra que les soumissions qui 
Feront faites sur ces formules i u primées. 
On ourra voir des échantillons de tous 
les articles au bureau du soussigné.

Chaque soumission d vra être accompa 
gnée d'un chè jue accepté par une b inque 
canadienne, pour une somme égale à dix 
pour cent du total de la so mission, I - 
quel chèque sera confisqué si le soumis­
sionnaire refuse de signer le contrat sur 
demande de ce faire, ou s'il néglige de 
comp.éter le service entr pris. Si la sou­
mission n'est pas acceptée le chèque sera

Il ne sera rien payé aux journaux qui 
publ.e ont ce te ani.once sans y avoir été 
d’abord autorisés

FRBD. WHITE, 
Contrôl ur 

P. à C. du N .-O.

Après l’inventaire fait de notre 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc­
tions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Etc.
Comme par le passé uu asso/1 

meut complet de
QUINCAILLERIE. 

69 & 7 i Rue WILLIAM
N.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix Axés. Pas de déception.

Macdougall, Macdougali & Belcuurt,
AVOL’xTS, PROCUREURS.

Agents pour les affaires de la Oonr Su­
prême, le Parlement, et des Département» 
du Canada, *c.

“Scouibb Ont.rlo Chambers ” coin des 
Sparks et filtrin, Ottawa.

Hox. Wm Macdouoall, C. R.
Frank M. Maodoüoall.

N A Bslcourt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s'occupera 
aussi des affaires requérant son attention 

i dernière Province.

HARRIS. CAMPBELL & Co.M. Gédêon Thériaull a laissé la 
capitale hier soir pour aller se 
marier à Beauharnois. M Thé- 
aiault est âgé de 73 ans et prend sa 
troisième femme. Nos bons sou­
haits à l'heureux couple.

Plusieurs marchands et autres 
se plaignent du gaz depuis quel­
ques jours, qui n’offre plus la 
lumière ordinaire, Est ce que la 
comoagnie veut absolument donner 
raison à ceux qui demandent avec 
ardeur la lumière électrique T Ça 
viendra.

BUB O’CONNOR.
4 décembre 1884 lan

o. POTViisr,
Barbier et Marchand de Tabac IADMINISTRATIONNo 161 RUE BROAD,
I Vts-à vis la GARE du PACIFIQUE.)

Des ouvriers sont attachés à cet établisse­
ment, pour la eoaue des cheveux et la barbe.

Dans le dépaitement du commerce, se 
trouve un assortiment oomp^t de Tabacs, 
Cigares. Pipes, de divers i rii et qualités.
|tfr Aussi Estampilles do la Poste, pour 

lettres et journaux.
Ottawa, 7 février, 1886.

Ottawa, 6 Mars 1*85.
“ X>33 OANADA,”

QUOTIDIEN,
Le seul journal français à Ottawa^

lent, 88.00 per année.2g®
20 Ibs Cassonade Blanche $1.00 A l’occasion de sa promotion dans 

le service civil. M H. Roy a été 
l’ubjei hier d une démonstration 
des plue flatteuses de la part d’uu 
certain nombre de «es camarades. 
M. Roy a été transféré du départe­
ment de l’Intérieur à celui du 
Secrétaire d’Etat.

Magiion |U»ux-8èves), 24 décem­
bre, 1883.—Grâce à l’emploi régu­
lier que je fais du Fer Bravais, j’ai 
recouvré mes forces, et je puis, au­
jourd’hui, sans fatigue, résister au 
travail le plus opiniâtre ; pu iss # 
votre précieux remède être connu 
de l’humanité souffrante.

Dans toutes les "pharmacies.— 
Exiger la signature R. Bravais, Im­
primée eit rouge.

“.LB C0UM1EB DK HULL”2 m AVIS AUX HOTELIERS1» do Sacre Grannie #1.041 
One magnifique lnmpe valant 

88.ao pour 81.00

HEBDOMADAIRE,

Renfermant tes matières dt tèdiliom ' 
Quotidienne.LE MUSEE ROYAL DEBITANTS DE BOiSSOXS

Abonnement, SI per année eenlemew,
•Le» deux édition» piyAbla» é l’evenoe. rCaln A Harlray, Propriétaires.Oscar McDONELL personne qui dés;re obtenir une 

licence d’hôtel ou de débit de boissons pour 
l'exercice qui commencera le 1er mai 1835 
devra faire parvenir son appl cation à 
l’inspecteur le uu avant le premier jour 
d’avril prochain, vu que les ai plications 
reçues api ès nette date ne seront pas prises 
en considération.

Des formules d'application pourront 
être obtenus en s'adressant au bureau de 
l'irispect-ur, à l'hôtel de vide.

Heures de bureau de 10 à 12 et du 2 à 
4 chaque jour.

Toute
grave.

L’obligation imposée jusqu’ici 
au créancier de supporter les frais 
encourus pour réprimer dee abus 
qui s’attaquaient autant à la masse 
qu’à lui-même, neutraliserait aussi 
les précieux avantages que j’avais 
en vue. Les commerçants ne sont 
déjà que trop portés, en effet, à ne 
voir daus les faillites qu’un acci­
dent à peu près inévitable et qu’ils 
font entrer dans leurs prévisions 
budgétaires d* chaque année, et

Une semaine, commençant Impressions de LUXE et de COMMBigOi 
exécutées avec soin et prômptltud* * *. ‘EPICERIES, PROVISIONS,

VERRERIES, VAISSELLE

101 BUE RIDEAU-

LUNDI, 9 MARS 188b 1Nouvel engagements ia Compagnie
PRIX TRÈS RÉDUlDrw,

Les ordres env 
one attention tou 
tée avec soin;

S'adresser à
Hr IAdmirUsttajtur du

GT7 -AWA.

ST. QUINTSIX
Avec de nouveaux artistes et de nouvelles

Matinées: Mardi, Jeudi et Samedi.
Prix d'entrée:

LE SOEBL, U, 80, 80 et 60 Cent». 
V APRÈS-MIDI. 10 et 80 Lent».

JOHN O'BEILLY 
Inspecteur des licences. 

1885.Ottawa, 9 Mars

. **Zlstxllaia «s «tonal» -------------»4eSW aèââawna ItotW de petite
. BUBFAU PR IM CMP AL, 101 8 UE SPARKS. (NT~Ay VAHEMORRNOIDES-HANNUM’S B EN A TIN E, LE SEUL R

7e a

Al

Par année...

Pour six moi 

Peur quatre i

Edltiot 
Pour l'année.

Pay

LOUIS t

LE

Ottawa

DINER

Leurs E: 
général et 
downe on 
diner auqi 
lady Mel 
Cochrane 
l’honorabli 
M. P. et mi 
M P. et m 
M. P., M. I 
gess, M. Jo 
Après le d 
rendus au 
eu le plai 
brillante n

LUTE

Le tiragi 
ganisée pai 
veur de ia 
15 avriL 
sépare de « 
un évènem 
portance.

L’esprit 
tene a été 
compatriot 
mille billet 
présent, et 
augmenter 
ment.

Cette lot 
elle cblien 
fera une 
Et avec ne 
sant sur la 
les promol 
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